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GEORGES GYGAX

CES ANNÉS

FOLLES

La guerre
«fraîche et joyeuse»
(Le Kronprinz)

Le serment des Alliés: Nous vaincrons!
En août 1914, offensive française dans les Vosges

Illustrations extraites de la collection de J, P. Cuendet, Saint-Prex.

1914

Les craquements sinistres
des Balkans ne promettaient

rien de bon pour
l'Europe où, depuis le
début du siècle, nés d'une lente

fermentation, les
conflits avaient pu se
régler par la négociation.
L'opinion était à cent
lieues de se douter qu'une
effroyable tempête était
sur le point de s'abattre sur
le continent.

En ce début d'année 14,
on s'intéressait à des faits
divers qui s'étalaient com-
plaisamment dans les
gazettes. Un certain docteur
Filiâtre avait réussi à

séparer deux sœurs siamoises

et, à Londres, l'utilisation

toute nouvelle du
radium par le Dr Lazarus-
Barlow permettait d'espérer

que la lutte contre le
cancer avait franchi un
grand pas vers la guérison
de la terrible maladie. Il y
eut aussi l'énorme affaire
Caillaux: la femme du
ministre des Finances assassine

le directeur du «Figaro»
Gaston Calmette dans

son cabinet de travail.
Joseph Caillaux démissionne

trois jours plus tard,
mais reprendra son poste
en 1925... Quant à sa femme,

elle sera acquittée le
29 juillet.
En avril, George V et la
reine Mary son épouse
viennent célébrer à Paris
le 10e anniversaire de
l'Entente cordiale. Aux
législatives françaises, le
bloc des gauches l'empor¬

te. Autres événements
largement exploités par la
presse: le naufrage de
î'«Empress of Ireland» au
large des côtes du Québec
fait 600 morts. Début
juin, le premier paquebot,
l'«Alliance», battant
pavillon américain, traverse
le canal de Panama.

Le 28 juin 1914

Ce jour-là, une étincelle
va mettre le feu aux
poudres: à Sarajevo, un
étudiant assassine l'archiduc
héritier François-Ferdinand

et sa femme, la
duchesse de Hohenberg.
C'est grave, certes, mais
qui aurait imaginé que ce
drame déclencherait la
Première Guerre mondiale?

Les événements vont se

précipiter à un rythme
hallucinant. Le 28 juillet,
l'Autriche déclare la guerre

à la Serbie. Trois jours
plus tard, l'Allemagne
adresse un ultimatum à la
France et à la Russie. L'at¬

mosphère se fait pesante
d'un bout à l'autre du
continent. L'assassinat de
Jean Jaurès par un
étudiant du Louvre nommé
Villain ajoute aux
préoccupations des Français: le
grand Jaurès, apôtre d'un
socialisme humaniste,
l'infatigable lutteur pour
la paix, le crâne fracassé
par deux balles de revolver...

L'émotion est
immense, indicible, cependant

que dans les chancelleries

la fièvre monte. Le
1er août, l'Allemagne
déclare la guerre à la Russie,
et la France mobilise. Les
frontières se mettent à

craquer, celles du Grand-
Duché du Luxembourg
pour commencer, qui est
occupé. Berlin envoie un
ultimatum à la Belgique
et, le 3 août, l'Allemagne
déclare la guerre à la France

où se forme un gouvernement

d'union sacrée. Le
4 août, c'est la Grande-
Bretagne qui entre en
guerre aux côtés de la
France, suivie, le 23, du
Japon.

SERMENT DES ALLIES

Nous vaincrons
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PUBLICITE

Du café aux effets irritants atténués

Plaisir et bien-être

Le sang coule

L'armée allemande, profitant

de l'état de surprise,
remporte quelques succès
et occupe Maubeuge.
Mais la riposte française
est fulgurante, qui fait
notamment appel aux taxis
de la Marne chargés de
transporter les troupes
vers Meaux, en direction
du front. Reims est libéré,
mais sa cathédrale a brûlé.
Est-ce cela, la guerre «fraîche

et joyeuse» évoquée
par le fils du Kaiser? Il est
vrai que les troupes de
Guillaume II forcent
l'allure, occupent Anvers,
Gand, Lille, et atteignent
la Vistule à l'Est. Les Belges

font front et stoppent
l'envahisseur sur l'Yser.
Fin octobre, la Turquie
entre dans le conflit aux
côtés de l'Allemagne.
Mais la Grande-Bretagne
occupe Chypre et Bassora
en Irak. L'Europe brûle,
l'Europe saigne. Mais on
n'a encore rien vu! L'horreur

s'installe et, le 14
novembre, commence
l'effroyable guerre des
tranchées. La Belgique, héroïque,

est occupée le 3

décembre. En Afrique du
Nord, les Anglais renforcent

leur position en
proclamant leur protectorat
sur l'Egypte...
Le gouvernement français
rentre à Paris, venant de
Bordeaux où il s'était
replié début septembre, et le
président du Conseil René
Viviani fait voter
l'ajournement des prochaines
élections.

Le gouffre

On sait dès lors que la
guerre sera longue, et
l'incendie général. Des
millions d'hommes vont
mourir...
Frédéric Mistral a quitté
ce monde de larmes fin
mars, «plein de jours et
dans la sérénité de sa gloire».

Un autre poète
inoubliable, Charles Péguy, a
été tué dans son uniforme
de lieutenant, et le doux
Alain Fournier est une autre

victime de cette chienne

de guerre qui accumulera

ruines, deuils et misère

pendant cinq longues
années.
Ah! n'oublions pas que la
Roumanie s'est donné un
nouveau roi en la personne

de Ferdinand Ier de Ho-
henzollern, et que le Vatican

a accueilli un pape
tout neuf, Giacomo, marquis

delle Chiesa, 60 ans,
grand ami de la France,
qui régnera sous le nom de
Benoît XV.
Les femmes pilotes font
leur apparition, telle MUe

Marvingt qui fut surnommée
à Paris la «Fiancée

du danger». Il y eut beaucoup

d'héroïnes pendant
cette guerre et pourtant,
malgré tant d'épreuves,
Paris ne cessa jamais
d'être, au ralenti il est
vrai, la capitale mondiale
de la mode...

G.G.

Tout le monde ne tolère
pas n'importe quel café.
Cela tient souvent à
certaines substances irritantes

qui peuvent incommoder
les personnes sensibles.

Pour de tels amateurs

de café - qui par
ailleurs supportent bien la
caféine et en apprécient
l'effet stimulant - il existe
une solution idéale: le
«Café ONKO S» affiné,
aux effets irritants
atténués. Avant la torréfaction,

ce café est débarras¬

sé, par un procédé spécial,
de nombre de substances
irritantes. Sa teneur en
caféine reste cependant
entière et il est particulièrement

savoureux et aromatique.

C'est pourquoi le
«Café ONKO S» est si
apprécié. Il est en vente sous
forme de café en grains, de
café moulu emballé sous
vide - spécialement pour
machines espresso et
préparation avec filtre - et
sous forme de café soluble
lyophilisé. Dégustez-le
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